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occ«n*>s par d'autre* combattant», de façon » ne 
pca laiaaer de Saateajlla w<ic». 

S te -CATHERINE. — Uijoulerie, Horlnairie. 
fantaisie. Haaaaaata. I. rue d i Uranl-t'hemin 20 

M. ie chanoine 

Thellier de Poncheville 

parlera mardi, à Roubaix 

du retentissement de l'Evangile 

dans la vie publique du chrétien 
Le mardi tS novembre, à L'O h. U t en la grande 

«alla dea fêtes de la Mawon deaj Œuvres , rue 
du Vieil-Abreuvoir. 33*1*, iL le chanoine Tlicll.er 
de Voncheville rrendra In p a n ' e «ur le sujet 
suivant: « Le retentissement de l'Evansile dans 
la Tie publique du chrétien ». 

Nul injet ne pouvait être plus actuel. Dan» 
rea heure» troublées de l'après-ruerre. on voit 
successivement les divers régimes politiques 
s'effondrer ou «e transformer. Tandis que cer­
tains fouvernements autoritaires s'orientent ver» 
îles conceptions détnnrratiques, on vn''t de vieille» 
dftnocratiea chanceler sur leurs bases et confier 
pour un temps leurs destinées à des dictatures, 
f l iea les pays les plu* stables s'opère un reclas­
sement des partis. Dans ces divers mouvements 
où se Joue la Tie des pennies, il est nécessaire 
que les citoyens prennent leurs responsabilité» 
a la lumière de dn.-trines sûres et qui aient fait 
leurs preuves, ("est dans l'Evangile que 1"» 
catholiques puisent l'inspiration de leur vie 
publique comme de leur vie privée. 

Ce qn'on appelle les directives de l'Eglise n'est 
en définitive qu'une to.plicntion des principes 
éternels de la loi du Christ nu* situation» mou­
lantes de la société ontemnnraine. Ce sont ces 
répercussions de la doctrine la plus haute sur la 
v;e publique i!<"s chrétiers que M. le chanoine 
Thellier de Poncheville va analyser avec sa maî­
trise coutumièrr. 

Xul doute que les catholiques ne répondent 
nombreux a l'appel qui leur est «dressé par 
l'Cuion d'études des catholiques sociaux, par 
l'Association des anciens élèves du Collège, de 
l'jnstitut Technique Konhaisien et de l'Institu­
tion Saint-Louis, par l'Union de l'enseignement 
.r.tbolique et p:ir la Jeunesse catholique. M. le 
chanoine Dutc.it. vicaire général, archidiacre de 
Roubaix-Tourcoing. présidera cette conférence. 

AU MOMENT DES F I T E S , pensez à faire 
des heureux ! La Maison UAMMAERT-JEU. 
tltsus, 23, Grand'Place, Ftoubatx. vous propose, 
entre se» «rti<-'e« de s.iison. lainaios, couver­
tures, eouv-c- -•:-.. bonneterie d'hiver, quantité 
d article* pour cadeaux utilas : lingerie, chemi­
serie, mouchoirs, écharpet. et cravates. Prix in-
terc^ant». Pendant tout le mois, articles poer 
oeuvres de bienfaisance. 23347 

L'Exposition artistique 
du « Cercle de l'Industrie » 

fermera aujourd'hui 
Aujourd'hui, dimanche, verra la dernière jour-

Lie de la très remarquable exposition d'art, or­
ganisée par la Commission administrative du 
Cercle de l'Industrie, avec le concours, très ef­
fectif, de notre syndicat d'initiative local. Le 
salon sera ouvert au publie de I) h. à midi et de 
14 a. M h. Prix d'entrée deux francs. Cette vé­
ritable sélection des meilleure maîtres du ter­
roir, a été d'ailleurs très visitée et iea amateurs 
de belles œuvres, ont pu admirer à loisir les pro­
ductions si variées de nos peintres et sculpteurs, 
Mines G. Lautoine-Neveux, et Louise Chaaapier, 
MM. L. Baeyens, P. Barian, Ch.-H. Bizard. Joau-
aê) Chaleyé, C. ClétJ, Reiny Cogghe, H. l'ailler, 
et sans omettre l'excclleuie Marie Berton-Maire. 

Deux importants cléments d'attraetr n •' 
tient encore renforcer le charme prenant d'une 
tel'.* exposition: I * rétroepettive des meilleures 
ouvres de notre regretté Louis-Charles 8priet, 
peintures, aquarelles, sauguincs et dessins. 

Et aussi la réunion des eaux-fortes et dessins 
du pciLtre graveur Henri Ponchon, extraites de 
1 édition de luxe, que nous préparent en ce mo-
,i .nt les .. Bibliophiles de Flandre », pour l'il-
u-trat un du si vivant " Kui des Archers», de 

l.'îué Bazin. L'exposition de reliure d'art de Mlle 
Kurkard lui fait suite. Nous savons que le tirage 
(0 est iimité il cent exemplaires. Un petit nombre 
d inscriptions pourra encore être reçu aujour­
d'hui dimanche, au bureaa.de l'Exposition, maie 
i' v a lien de se feStl-r. 

Pour faciliter la tâche du CXimité d'organisa­
tion, les ' exposants sont instamment priés d« 
-"-cidre possession de leurs apports, au cours de 
u> iournée de demain lundi. 

CADEAUX. — Ne faites aucun achat sans 
avoir vu le choix incomparable, les prix les plus 
avantageux à » La Pomme d'Or », 186. rue de 
Blanchemallle et 36 bis rue de Lannoy, Roubaix. 
Ouvert aujourd'hui toute la journée. 'JTTfi'.'d 

Le vieux Jérôme va se marier 
Le populaire jardinier Jérôme Dejonghe , 

qu'un concours ( h c irconstance! avait permis 
il» croire mort, est mieux portant que jamais . 

Dé jà , il y a Quelques jours, il nous ara i t 
écrit pour nous demander de lui envoyer quel­
ques-uns des numéros du Journal de Roubaix, 
où il avait été question de lui. 

Hier , nous ayons reçu de lui une seconde 
lettre. Cette fois , il nous annonce son mariage 
avec une cabaretière, Irma Schepcns . 

La cérémonie aura lieu le mercredi 2G no-
vtmbre, en l'église Sa int -Elo i , à Gentbrugge. 

L'UNION D E S COMMERÇANTS D E S HAL­
LES D E R O U S A I X annonce que le numéro 
2.830 gagne dans toutea les séries, du 1 " au 
13 novembre 1030. 2ÔS2M 

Hasard et incendie 
Un fil de trolley qui se rompt est un lec ide l t 

qui peut avoir des suites graves, mais qui, a j 
l'ond, n'a tien d'extraordinaire; une fuite â un 
'ompteur à gaz est aussi une chose courante. 
Mais ce qu'on voit rarement, c'est un fil de trol­
ley se cassant juste en face d'une maison où il y a 
une fuite au compteur et occasionnant un> in­
cendie. 

C'est ce qui s'est produit samedi vers lit a. L* 
fil du trolley s'est cassé dans la Grand Hue, face 
le dépôt des tramways du Laboureur. Un cberal 
fut atteint par le fil et électrocuté. Par une coïn­
cidence étrange, le feu se déclara au même mo­
ment dans un local du dépôt où se trouvait un 
eomi.tfur I gsx. 

On fit appel â la Compagnie du Gax et d'Elec­
tricité et aux pompier», qui ne tardèrent pas â 
se re.tdre maîtres du commencement d'incendie, 

L E DIMANCHE de 
Roubaix-Tourcoing 

S O M M A I R E D U I S ' U M E R O 

D U D I M A N C H E 2 3 N O V E M B R E 1 9 3 0 

P A G E I. — La cataitrophe de Z.)ion. 

P A G E II. — Le Carnaval d'Eté, roman 

(GERMAINE A C R E M A N T ) . 

P A G E III. — La X' Exposition d'aviculture 
Jet .,4 mis de la Basse-Cour, à Roubaix. — 
La digue (ANDRÉ DE BRÉVILLE). — La 
réception de Costes et Bellonte à Atlanta 
(Géorgie). 

P A G E IV. — Ce pauvre Théodore! (J. 
R O S E L Y ) . — La remise d'un drapeau à la 
section du Nord des Combattants Volon­
taires par le général Boquet. — Les Paa-
ijuillei du Broulleux (JULES W A T T E E U W ) . 
— La société d'archers « La Saint-Paul » 
d-Herseaux. 

P A G E V . — La Page de la Famille. — 
Nos aviatrices. 

P A G E V I . — Le Secret du destin, roman 

( D Y V O N N E ) . 

P A G E S V I I et VIII . - Les Sports. — En 
passant... — Le Barber et le Savant 
( E U G È N E FOURRIER) . 

P A G E IX. — Princesse de Rviera, roman 
( T R I L B Y ) . 

I * L E N U M E R O : D I X P A G E S 

V I N G T C E N T I M E S 

tandis qu'une équipe rétablissait le trolley défail­
lant. 

On estime à 3.000 fr. les dégâts occasionnés au 
dépôt. 

Guêtres toute* teintes. Boueau, S, r. P.-Motte. 

UNE MANIFESTATION SOCIALISTE 
Samedi soir, la section roubaiaienne du Parti 

socialiste S.F.I.O. avait convié ses membres à 
uue manifestation contre la guerre. Plusieurs 
orateurs connus, tels que Compère-Morel. dé­
puté du Gard, Le Trocquer, conseiller municipal 
de Paris et Modigliani, ancien député italien 
étaient attendus. 

Un cortège composé d'un nombre important 
de militants et précédé de la fanfare « La 
Paix », alla a la gare vers 19 heures chercher 
les orateurs. Ce cortège était encadré de forces 
importantes de police. 

Pire, dans la salle des fêtes de la rue de 
l'Hospice, le meeting commença. Après quel­
ques mots de M. Leba», M. Le Trocquer entre­
tint ses auditeurs de la situation internationale. 
M. Modigliani apporta le salut des prolétairea 
italiens et finalement M. Compère-Morel dresse 
le tableau de notre situation vis-à-vis d'une 
guerre éventuelle ! 

Il fut évidemment beaucoup question des ré­
centes élections allemandes et du succèa 
d'Hitler. On parla aussi du fameux «couloir de 
Daatxig » et. en un mot, de toute la politique 
internationale. 

La sortie s'effectua sans aucun incident. En­
viron 1.500 personnes assistaient k cette 
réunion. 

Le service d'ordre était assuré par M. Des­
mettre, commissaire-central, assisté de M. le 
capitaine de gendarmerie Duval et de M. Dan-
tun, chef de la Sûreté. 

Pour un récepteur confortable 
Garanti de façon durable 
Par un Radlo-Eiectrloien. 
Voyez Découlants et Jullien. ".".707.1 

Aux anciens poilus du 5* réf. territorial 
d'infanterie 

Les « anciens » des classes 80. 00, 91 et 92 
ayant fait partie du 5* régiment territorial 
d'infanterie et notamment ceux qui appartenaient 
au 7* bataillon (23*. 26*. 27* et 2S' compagnies), 
sont invités k se faire connaître k la Brasserie 
des O-phéoniste», rue de la Gare, en vue d'une 
prochaine réunion. 

Rappelons que le régiment dont il s'agit a été 
formé k Jarnac et envoyé en Haute-Alsace (sec­
teur postal 141) . 

Cette réunion est projetée en vue des pro­
chaines revendications concernant les anciens de 
te régiment. 

Félix LANDRIEUX, Maçonnerie, béton armé, 
etc. 80. rue de Maubeuge (Tél. 20.09) . Rx. 21083 

La séance de réouverture 
de l'Université populaire 

C'est aujourd'hui dimanche 23 novembre, k Ici h. 
qu'aura lieu dans la salle dea fêtes du Foyer d e . 
Amicales. 42. rue d'Alsace, la séance de réou­
verture de l'Université populaire. 

Pour cette séance, le Comité s'est assuré ie 
précieux concours de M. Guerlin de Guer, pro­
fesseur k la Faculté des Lettres de Lille, qui 
traitera l'intéressant sujet: Impressions d'Eu­
rope centrale, conférence filmée. 

Cette matinée sera suivie d'une partie artis­
tique assurée avec le bienveillant concours de M. 
Quiévryn, ténor: Mme Balcaen, cantatrice: Mlle 
Anneau, violoniste: Mlle Dewiapelaere. diction. 
I e piano sera tenu par Mlle Devrispelaere. 

Au cours de cette séance, il sera procédé k la 
remife de Médaille de l'enseignement aux mem­
bres du corps enseignant ayant figurés su mouve­
ment du 14 juillet. 

DEMANDEZ * A N D R l PIAT et FILS. 18. 
rue des Lignes. ROUBAIX (Tél. M et 13.04), 
A.-ursnres de toute nature, maison fondée en 
1874. pourquoi vous devez vous assurer sur ia 
vie AVANT LE I " JANVIER 1931. 23315 

Au Choral da Fontenoy 
Ce fut une très belle fête que celle organisée 

k l'occasion de la réception de M. Léon P.oit-
titnx, chevalier de la Légion d'honneur, comme 
rice-r.cé»ident d'honneur du Choral du Fontenoy. 

Après le» présentations d'us.ige et les remer-
firntent» qui lui ont été adressés par le prési­

dent, M. Boittianx a exprimé la joie qu'il ressen-
ta't d'être au milieu d'amis sincères, amateure 
de chant et • assuré qne son concours était 
tont acquis k la prospérité de la société. 

l'n vin d'honneur et un joli cencert ont doturé 
cette belle fête qui laissera a tous un bon sou­
venir 

La Commissioi d'honneur se compose mainte­
nant "omme suit : président d'honneur : M. Vi--
tor Vandestienne ; vice-présidents d'honneur : 
MM. Léon Dueroeq et Léon Boittianx. 

Xul doute qu'avec de tels dévouements * l'art 
choral cette société peut envisager l'avenir av-c 
confiance. 

Mardi prochain k l'issue de la répétition gené-
ra'e souhait de fête 8te-Cérile k la Commissiin 
d honneur, active et directeur. 

LES GENDARMES ET LES ECOLIERS. — 
Après entente entre les départements intéressés, 
toutes les brigades de gendarmerie auraient reçu 
l'ordre d'avoir k faire la chasse aux écoliers qui 
ont un faible pour l'école buissonnière. Les pa­
rents seraient tenus pour responsables et passi­
bles d'une amende. 

Bien ! mais si nos braves gendarmes ne trou­
vent pas pins d'occasion de sévir k ce sujet qu'ils 
n'en auraient k faire respecter la classique consi­
gne : « Pas de msison sans Dubonnet » ils 
pourront rentrer leur calepin et hisser s'émous-
»er lenr crayon... 

Brigadier... brigadier, vous avex raison 1 

La Saint-Eloi 
La Chambre syndicale des entrepreneurs de 

couverture et plomberie de Roubaix et environs 
nous prie d'informer ses adhérents nue la Saint-
Floi sera fêtée cette année le lundi 1 " décembre, 
ce jour-lk étant férié pour la corporation. 

MESSIEURS, chaussez-vous chez Boueau ! 2d 

L'accident de la rue de Lannoy 
Nous avons relaté hier l'accideot survenu ven­

dredi soir, face au numéro 38 de la rue de 
Lannoy. 

L'n piéton. M. Frédéric Cornsert. «gé de 
M ans. domicilié 34, rue Bernard, cour Duthy. 22. 
fut renversé par une auto conduite par M. Henri 
ttuUlain. chauffeur, k Tournai. 

Le piéton reçut des soins de M. le docteur 
Richard, qui releva une fracture des deux os de 
lavant-bras gauche, une plaie confuse ft l'arcade 
sourcilière et des douleurs internes. Il fut trans­
porté k « La Fraternité. Les personnes qui 
seraient susceptibles de fournir des renseigne­
ments utile» sur cet accident sont incitées k se 
faire connaître au commissariat du 3* arrondis­
sement, place Sainte-H.isabetli. 

AUTOMOBILES " PANHARO », tourisme 
et véhicules industriels. — Agence officielle : 
G. Venant. 90. Grande-Rue, Roubaix. 24016 

Une anto renversi un piéton 
l'n accident, au cours duquel un sexagénaire 

fut bles.»é, s'est produit avenue Gustav -'Vlory. 
M. Jules Antoin, âgé de 60 an', domicilié rue 

Ingres. 224. a été tamponné par une auto i lors 
qu'il passait avenue Gustave-lMory et projeté 
ridement sur la chaussée. Secouru aui-sitrtt. 
M. Antoin fut transporté ch»z lui. où M. le doc­
teur Loto vint lui donner des soins. Le blessé 
perte des contusions sur tout le corps. Il devra 
observer un repos de trois semaines environ. 

L'auto appartient k M. Victor Giroux, mar­
chand de poissons. 138. boulevard Beaurepaire. 
M. Walter, commissaire de police du 2 ' arrnn-
(Hr-semeVt, a procédé aux constatations d'usage 
et a ouvert une enquête pour établir les respon­
sabilité*. 

LES BATS XVATBLIE». — t.'n ourri»r p.ixneur. 
M. Orner Gotsey», agi de 21 tni, domicilié » Hoir», 
beke ( B ) . 13», me Schatnpey», »,t venu porter 
plaint» su commissariat du 5e srrondiisemeat pour 
vol de son portefeuille contfmnt une tomms d« 300 
frincs. Ce portefeuille • été volé au vestilire de 
l'usina Amodie Prouvost. "8, rue d'Aljer, oi» ia 
plaignant travaille. La police enquête. 

VACCIHATIOS ASTrVABIOllCjUE. — Aujour­
d'hui dimanche ÎH, de J0 i 11 h., séance <!e v a e o 
nstioni gratuitei dan» un local du Service d'Hyviène, 
rut de Cii»el, 4 i (Square Wibaax). 

RADIO-CLUB DU NORD DE LA FBANCE. — L'n 
airvice de laboratoire, de d^rannat» dea post»s cons­
truite par lca amateurs et une bibliothèque qui com­
prend de nombreux ouvrage» et publicationa. sont PI 
fonctionnement tous les dimarrl.es. de 10 h. a midi, 
au siège socisl, 5ô. rue du MarrphalFoch. l'ne salle 
rie lecture est mis» i 1» disposition des membres et 
des ftpécialiates du Comité technique seront de per-
ntacence pour tous renseignement». 

UNIOKDES MAITRES ABTISANB. — Aujour­
d'hui dimanche, permanence de- itr V i midi, au 
• ége, » Café Psodore », 2?. rue Paurrée. R'nseigaj-
mert». adhésions. 

COLONIE BELGE DE ROUBAIX ET ENVIRONS 
— Aujourd'hui, da 10 k 11 b . le Secrétaire sera K 
U diipoaiiton dea membre» pour le paiement des coti­
sation», les inscription» nouvelles et tou» renseig-ie-
ments intereasant nos compatriotes, au siège, ISS, 
ru» de la Gare. Ceux qui désirent se procurer le pro­
gramme 4» la soirée théàtarie du 21 décembre, pour­
ront s'adresser an Secrétaire, qui en esra pourvu: 
e*.u» recommandons vivement a ceux c,ui désirent 
assister i notre fête de retenir leur» places, bon 
nombre d« cellee-ei étant déjà retenuea. 

LES AMIS DE LA BASSE COUR DE ROUBAIX 
TOURCOINO. — Le», membres de la aociété qui 
désirent visiter l'Exposition de» Aviculteur» du Nord 
d , la France dea ÎS-SO no<embre et 1er décembre, 
Palai» Hameau, à Lille, peuvent se procurer des 
cartea d'entré» A demi-tarif, au «iège. • C.fé Pan­
dore », 33, rue Pauvrée, Roubaix. 

FASTABE DELATTBE. — Aujourd'hui dimanche. 
S 10 h. 30, au local, rendez-vous de tous les musi­
ciens pour l'accord; à 11 h., départ en corps pour 
l'église Notre-Dame, où la première audition de Ste 
Cécile sera donnée pendant 1» messe de 11 b. 30. 

L'ŒUVRE DU TIMBRE ANTITUBERCULEUX 
DES rBTES DU FONTEJIOT. — Réun on du Comté 
mercredi 26, à 20 h., chtt M. J'seph Vanecke, 92. 
rut du Fontenoy. 

PHILHARMONIE DU JE...IGHI8LAI». — Au­
jourd'hui dimanche, réunion au local, à midi, prome-
r-ade dans la quartier et sérénade au vice-président. 
Bacqoet à 14 b. 30. 

LE FETIT MONDE ARTISTIQUE. _ Aujourd'hui 
d tranche, répétition S l'Hippodrome-Théttre. à 10 b., 
pour le «Lunch ehet Lili », à 10 h. 30 pour les 
toutes-petites, à II h. pour les autres. 

NE RESTEZ PAS LOCATAIRE 
En payant mensuellem' votre loyer vous deviendrez 

Propriétaire d'un Appartement moderne 
1 LA MADELEINE. Bomirtn. tare nouvelle tgl*»» 
i ROUBAIX. angle Boul' de Parla et rue de Lille 

"'i'!™ La Foncière des Flandres 

C R O I X 

Une nouvelle démonstration de pompes 
à incendie 

Dans le parc de l'hôtel de ville, une seconde 
demenstration de pompage est organisée pour 

aujourd'hui, dimanche, k 14 heures. La compa­
raison sera des pins intéressantes: la pompe cen­
trifuge, la pompe a piston et la pompe k engre­
nages auront a se mesurer pour le rendement et 
la consommation. 

l-e meilleur accueil est réservé k tontes les 
personnes qui désirent se rendre compte des der­
niers perfectionnements de pompage 

ALCAZAR : « Les Misérables » ( en entier) d 

La Chorale Sainte-Cécile va fêter 
ses médail lés 

La chorale paroissiale de Saint-Martin, fondée 
en LS'JS, célébrera aujourd'hui la fête de Sainte-
Cécile, sa patronne. A cette occasion, à 10 h., 
elle interprétera la messe solennelle de Sainte-
Cécile, à quatre voix inégales, de Gounod. 

Après la messe, la chorale se rendra au cime­
tière fleurir la tombe de son président fonda­
teur, M. Henri Dutriez. 

A l o h., au Cercle Saint-Martin, sous la pré­
sidence de XL l'abbé Decock, curé, aura lieu le 
banquet annuel. A cette occasion, il y aura re­
mise solennelle de médailles fédérales aux vété­
rans de la société pour plus de trente nouées de 
collaboration et de dévouement. MM. Clovia 
Dewas, président : Henri Leconte, organiste 
accompagnateur; Henri Cassette, Tice-président; 
Gaspard Cuvelicr et Charles Dewas, membres, 
seront ainsi récompensés pour le xèle qu'ils ont 
apporté k la chorale Sainte-Cécile. M. Carlos 
Hanpaing recevrf le même jour un diplôme pour 
vingt-six années de secrétariat. 

PAS DE FÊTES SANS FLEURS !.. . Voyea le 
choix de R Œ K E N S , fleuriste k la Croix-Blanche. 

25618 

A la Jeunesse Ouvrière Chrétienne 
Dimanche 34 décembre, à M k. 90, dans la 

salle des ftMes du Cercle Saint-Martin, une soi­
rée récréative est organisée par la section jociste 
de la paroisse. — Au programme: « L'apprenti 
(labriel », drame moderne en .1 actes, et « Un 
gpiulrf. s.v.p. », comédie en 1 acte. 

I'rix des places: t} lr., 4 fr. et 2 fr. Des billets 
de faveur à 1 fr. seront a la disposition des 
Jocistes. La vente dea tickets et la location gra­
tuite ont lieu cheg M. Clovis Dewas, imprimeur, 
18, rue Jcuii-Jaurès, a Croix. 

THESSE-LELEU. Faïences - Fantaisies. — 
Cadeaux pour fêtes. Maison de confiance. '2\>, place 
l'.e la ltcptibliqne, CHOIX. Tél. 12tt. '-'."«300 

Les funérailles de M. Edouard Verpraet 
Les funérailles de M. Kdouard Verpraet, la 

malheureuse victime de l'accident de lundi soir, 
rue de la Gare, ont en lieu vendredi, à 9 heures, 
en l'église Saint-Martin. 

Les médaillés du Travail, avec leur drapeau, 
précédaient le convoi. Dans l'assistance parti­
culièrement nombreuse qui participait k la céré­
monie, nous avoua remarqué les patrons et direc­
teurs de la Maison Hoklen, où le défunt avait 
travaillé cinquante années: le personnel employé 
et ouvrier était largement représenté. L'inhun.a-
tion eut lieu au cimentière de Croix. 

Un bel acte de probité 
M. Joseph Dubuisson, 207 t rue Jean-Jaurès, k 

Croix, a trouvé rue de Lannoy une somme de 
4011 francs, perdue par une jeune bonne du quar­
tier. M"' Cé]ina Fe)a, et s'est empressé de la 
lui faire remettre. 

Nos Céiieitntions pour ce bel acte de probité. 

PHARMACIEN DE GARDE. _ M. l.purid.in. rue 
,Ti»n-Jaurès. 

m i i D P I I C C C OMER COLLÉATTE 
1 U U m v J P . E i d 2Q. rue Esquermolse, LILLE 

— : Maison fondée en 1S30 :— 22172 

L'inscription a» fera d» S k 11 h. et de IX t 17 b., 
sant la lundi, de S k 11 h. «t 4» 14 à 1« h. 

Le» conscrit» devront être muni» 4a livret de fa­
mille de leurs parent» on du leur,' s'ils sont aaarU». 

Les père, mère ou tuteur devront suppléer lea 
jeunes gens ten-agé» volontaires, détenus, disparu», 
malade», etc.) qui, pour quelque motif que ce soit, se 
po.irraient se présenter eux-mêmea. 

L'ARBRE DE NOËL 
DE LA FRATERNELLE de* COMBATTANTS 

C'est pour obéir k une tradition tonte de géné­
rosité que le Comité de la Fraternelle organise 
une fois de plus, une grande séance récréativa 
pour le 28 décembre, au cours de laquelle l'arbre 
de Xoël sera allégé des jouets el objets utiles 
qui y seront suspendus au profit des orphelins et 
enfants des Anciens Combattants Wattrelosiens. 

Seront admis k participer au dépouillement de 
l'arbre de Noël, tous lea enfants ne dépassant 
pas 9 ana dans la présente année. 

Les inscriptions seront reçues pour les socié­
taires au siège. Café Delecroix, 15, Grand'Place, 
les dimanche 30 novembre, 7, 14 21 décembre, de 
10 k 12 h. 

Se munir du livret de famille et de la carte 
d'adhérent. Afin que le succès de cette réunion 
ne le cède en rien k ceux des années précédentes, 
le Comité fait nn pressant appel k tous ceux 
dont l'aisance pennet de participer • cette œuvre 
philanthropique. 

Les Wattrelosiens, k qui l'on ne demande Ja­
mais en vain, Tondront rivaliser d'ardeur pour 
égayer les enfants de ceux qui. avec tant de Tail-
vaillance, luttèrent pour la libération du terri­
toire. A tons les donateurs, le Comité exprime 
d'avance sa profonde gratitude. 

Il» pourront envoyer leurs dons soit ches M. 
Hubert Catnbray, président du Comité, 94, Car-
not, soit an local des OSfmbattsnts. 

Une arrestation pour roi de laine 
A la suite d'une souricière établie dans l'usine 

Hazin. Tiberghien et Cie, boulevard des Cou­
teaux, k cause de vols .de laine constatés depuis 
plusieurs semaines déjà, Charles Deborgraetre, 
2H ans, tisserand, demeurant rue du Couvent, 
n* 13. k Mouscron. a été arrêté par l'agent de 
sûreté Tonneau et le garde Pierre Delannoy. II 
avait dérobé vingt et une bobines de belle laine 
et avoua en avoir dérobé une même quantité 
antérieurement. Ayant été interrogé sur l'emploi 
qu'il voulait faire de cette laine, il répondit que 
c'était pour confectionner un tricot pour son 
enfant. 

Après interrogatoire de M.. Brun, commissaire 
de police, il n été déféré au Tarquet. 

Une prise de près de 100 kilos de tabac 
La nuit de vendredi h samedi, dans la rue 

Carnot, le» préposés des douanes de Boubaix-
Gsuche, Julien AJlender et Joseph Mounau, ont 
snf rçu quatre fraudeurs qui portaient des ballots 
k dos. Ayant décliné leur qualité, ils se mirant 
il leur poursuite. Mais ceux-ci se débarrassèrent 
de leur fardeau et s'enfuirent. Les douaniers Ity 
poursuivirent et parvinrent k en arrêter trois: 
le quatrième réussit k s'esquiver. Ils avaient en» 
semble Ufi WUogs de tabac. Ce sont Aimé Buchet, 
2". ans. débardeur, demeurant 60. rue de France, 
.1 r.oubaix: Louis Wacrterloot, 23 ans; Gaston 
Va:wlenberghe. 2S ans. même profession et même 
adresse que le premier, qui ont été conduits k 
la gendarmerie. Us seront transférés aujourd'hui 
k l,i l iaison d'n-rêt par les soins de la gendar-

nrr < 

perte 

Le linge de couleur et l'hygiène 
Par su.le d'une erreur typographique, l'article 

inséré hier n'a pu titre compris, nos lecteurs vou­
dront b en lire comme suit, le qvatrième paragraphe 

« fiassures-von». Mesdames, il existe mainte-
rr.nt le Hhnoo qui contient une quantité formida­
ble d'oxygène aliié il d'autres produits qui vous 
pe-nier tic laver et ii':i.-cptisi>r vos fines lingeries, 
e ic . . . s • S"d 

WATTRELOS 

RÉUNION DU CONSEIL MUNICIPAL 
(SUITE.) 

Fournil.irr.i d'imprimé» pour !•» services munici­
paux en 1931. — Le Cuu»e.l d"cid» 1» renouvelle-
ment Sa asa.-ct piss» avec l'IavritMria Ouvrière d» 
Lille pour lea t'uu. niturea d'imprimt'e. 

Dommages d» guerre. — La C Basa il approuve ua 
aureJaé complémentaire, «'élevant i la somme de 
U.éutf francs, i>our les travaux de ainfuerie nécea-
ssires i la restaurai!»* Jea toitures 4» Vcglise 
bt-Ma.-lou. 

voir.e. — Le nro-ramme de restauration des che­
mins vicinaux ordinaire» pour l'année 1»>J1, dont l'ea-
l.maiion anciiu ta totalité la somme de Siii.OOU fr.. 
est «l-jirouvï lui ,c <.oM'<:l. 

Eîu potable. — Le Cawsti! accepte l'engagement de 
MM- Hanoi tréres. i!e verser au» participation de 
-J.OOu fr., rea»b«ar»aha en eau. pour 1 extension du 
rtsea-o. d'ciu polaole. 

l.es atareàia suivants: Fourniture de l'iomb (ap­
proximativement 0. lou kil., valeur 20.000 fr.), n 
fourniture d appareils en fonte pour branchements 
pJÉf une valeur de JO-CTT Ir. 50. aont approuvés par 

Ebonage. — Le t'on<»il vote un crédit corur-l.'ir.rii-

conditions normale'», le nrriie de i'ébouaie en m-
vemhre et décembre 10'.O. 

Earcau da bienfaisance. — L- Caaseil donne an 
avis -.avnrable nux man-lo» pas».» par 1» Commi»* 
sion administrative du Bureau de bienfaisance pv:r 
les fournitures aux indieenîa pendant !'»nn.-« IS31. 

Jardina Ouvriers. — &enouveuem«nt des location» 
pour 1931. — l,e fooseil décide 1« renouvellement 
pour 193s. de» locations de» jaruins ouvriers sur '.<; 
terrain communal .Kenant à l'Alitt.iir. 

Hôpital.Hoaptce. — Le ('"Mil do in» un »r;s fs-
vsrable à • délibéra lien de la Cenimiss'on adminis­
trative de« Ifeapicej port-nt vote de trédits compte-
men: il: es s'éleiant à fi »3» fr. 77 

IN.-.CRIPTION PBS CI.ASPES 1 1 0 (2e fr-ctioa) 
ET 1931 (Ire friction». - - Lr< jaunes g*ns ilouiic • 
lié» il IVattreie». n s du 1er juin 1J10. au :î 1 mai 
1*11 in.-iiis; reuv dieu l'-n-criplinn • été retardée 
par suit» de lei.r situation d» fils d'éirangers, ain-i 
que ie» nstara'is's français riepuis le 1er février 19:o. 
»sé» de moins de 4!) ans. sont tenu» de a" pré.-enter h 
» afairie (sa 2alerie.l Bareaa militaire, aux ;ours 

benrr, tvéi rl-kesaoa»! 
Classa 1030: Mardi "J*. norçmbre, pour e» jeun*» 

1er: ieudi °7, ceux né» en sokl; vendredi SS, ceux nés 

1er di-rem-re. pour ceux nés en novembre, et mar*lj 
*' dé-rmbre. pour ceux n's m décembre. 

Clasr» 1981: Sa-rcre* 3 dé-;mbre. peur les «• • s 

vr er- vend-edi S. po ir ee-.ix n t en mars: sam*-ili fi. 
r,n< nés en avril, et l'in.li S dé-cmSre. pour ceux n/.J 

COUPS. — Pou 
X Henri Vandorm». 31 ana. charretier, demeurant 
rua de Beanlieu. Georges Vanderha»gbe, 44 «as, 
entrepreneur de camionnage, ru» d'Orjn, 11, k Wat-
trelos. a été gratifié d'un procêa-verbal. 

INFRACTION A UN AKMT» D'EXPULSION ET 
T.EBELUON. — Marcel Vandvstadt, 22 an», «égor-
reur. sana domicile fixe, qui étsit en infraction avee 
un arrêté d'expulsion, fut appréhendé par les gardes 
Duhamel et Debucois. dan» la rue Carnot. Se voyant 
pris, l'individu donna des coups de pieds et depoinga 
an» «gent» venus pour l'arrêter, mais ceux-ci ayant 
lorne poixae, le ramenèrent au commissariat d'où 
ii fut ensuit» diriré aur la maison d'arrêt k Lille. 

MORT D'UN ANCIEN COMBATTANT. — Le Co­
mité de la Fraternelle de» Combattants invite le» 
adhérents à •••ialer aux funéraillea de M. H.nri Du-
thoit, a.icie» combattant, qui auront lieu demain 
lu-di. t s h. 30. en l'égliie St-Maclou. R-'unioa t la 
ua.sin mortuaire à 0 h. 

l'HARMACIEN DE SERVICE su.i-uro" tnii dima 
M ue du Cr 

EXCÈS DE VITESSE. — KM. Loui» V.nhevie-
vsesfie, ehs.;.ïeur d'av.o, demeurant k Roubaix, et 

onl fait rebjeS d -n prc-èi-vcrbal ponr excès 4» 

CONFERENCE DU R.P. NOTTEBAERT — Il ut 
Mppelé ,-jjr Wattrelosiens que. mardi prochain, 25, 
nciemiTo. à J0 h., le R,P. Xottehaert donnera un» 

l Pour la SAINTE-CATHERINE 

OFFREZ UN POSTE DESMET 

•Si vous consommez de la bière, 
qu'attendez-vous pour adhérer à 
la BRASSERIE C O O P É R A T I V E 
de MONS-EN B A R Œ U L et profi­
ter des énormes avantages qu'elle 
vous offre ? Elle est le plus puis-
ranle avec ses 19.000 adhérents, 
pour lesquels 230.000 hectos ont 
été fabriqués l'an dernier. 

L A N N O Y 

Crnj?:l municipal 
I.*? Cun>fi. miànlripal se rfanira mardi *2ït no-

v.'ml.r.', h lî» h. :.0. pour -JtMiï-prcr sv.r 1**& ques* 
tin»* portées a l'ordre du jour. 

LYS 

RÉUNiON DU CONSEIL MUNICIPAL 
Le C»n*>*r. nium.;pr.I s 

de M Adolphe bortaiotr 
ttaient présent». 

La i-rocès-vt-rbal d- ls dernière rémion « t »p-

L.sttsi «.tctonl.». — Le Con*3.l d{t>ig»« M. Tierru 
Jovcneau pour faire partie dt la C"mmi*»ion charc»*e 
ùe la révlai*» de* liste* ttectwnta* ffMM. Julei Pr«a 
et Mare* Henri pour l'examen des rêrlamaiHilix. 

ConreU de discipline. — Cr>nf»rnwni*nt a la loi di| 
12 mar« 1&30. M\ .TuIre " Lîrarre est n«mm4 dé1r>.i.i 
titulaire pmir le four.i^int-ment du Con-eil de di-n-
Piin*. et M. Oeor^ca Dclfhtjal •+! rn-mmé membre sup-
p e^nt. 

Sanatorium de Sillly. — L'n* demande de subren-

tioo -prlventee par l'Union de* Sociltee de aeeotira ea«-
tvels Dovr l'afeneeenenk et i'itutallation du Sanata» 
rium da Sailly eat aecne.llia favorablement. Le Coar 
aeil vote en co-uéquenet. aae a lUTiniie» 4* 600 II. 
qui aéra, prélevée fur la* foirrla libre» Sa da tm mm* 
cie» M mandat-e sa profit de i link-n. 

Ctrùgrea 4 M école* ma4*rn*Ua«, — t « PYéaidemte de 
l'Union amicale dea inatitotrlcea 4*e étn.a* mater-
neàlea da Nord, fait connaître qu'an emyrèa interna­
tional da l'enfance te tiendra a Paria «n ttUl et el'.e 
fait apvel aux mnnicipalitéa ponr aider l'Union è 
participer à l'orfaniaatioa da ce congrea par l'octr«»l 
d'eme aubrention. La Conseil acMieille favorabTeaaaal 
eatte requête et rot* un* subvention de 50 fr. 4 pr** 
'••«r aar let fonde librea de la caiiae municipale à la 
ta d* l'exercie* 1930. 

Baarcte 4t*otrt«jo«. — Le Conseil autjr.s* 1* *Slair* 
à paaeer avec la Société .'Knercie Electrique un amè­
nent à la concanion, conformément à la loi da 28 juil­
let 1928, cette convention rit donc complétée par l'ar­
ticle attirant: Le concMetonnaire étant déjà titulaire 
d'une conceaiion par l'Etat d* dietribution d'énergie 
électrique aux aernees -pub ici approuvée par décret 
«n date da 8 janvier 1927. la personnel qu'il affectera 
à l'exploitation da aa concession dans la commune 4a 
Lye a*ra aonmia aax statuts approuvé* par l'Etat 
dan* lea conditions prévues par la loi du 28 juillet 
1928 pour ladite eonceasioa d'Etat. 

— Divers marr-hee de tré à gr* pour travaux eoai-
plémentaires i l'école maternel.© et t l't tabhasemaal 
de baina douches aoat approuvés. 

Le conseil lier* ensuite à huiedos <pour délibère* 
sur lea questions d'assistance. 

POUR VOS CADEAUX DE FCTES, TOOJJ 
trouTerei toujours l t plus grand choii datât 
Chariot Danatlt , 24, rue de Lennor. — Voye» 
exposition. 25580 

U n e •MfaWbetSa « a Syndicai libre 
Aujourd'hui* dimanche, se tiendra à 9 h. 3 0 

l'assemblée générale du Syndicat libre du ranto» 
de Lannoy, au café Devos, 10, rue de l*E*;litt* 

Le livret syndical sera exigé pour le contrOltw 

BLESSÉ A LA MAIM. — V. Vw-tor Benutti, 44J 
ans, chauffeur-mécanicien à l'usine d* Ost. E. Catrie*, 
fabricant, a eu lea doigts de la main droit* eeïneéa 
entre le piston et le fond du cylindre, au cours d'une 
réparation d'un compresseur d'air. 

L E E R S 
ANCIENS COMBATTANTS FBANC0-BELGES. mê 
L'Amicale dea Combattante franco»b*lc*a pria set 

membre* de se réunir aujourd'hui, dimanche, aa local 
à 0 h. 80, pour •*. messe de 10 h. Après la meaae, no*** 
mage aux morts de la grande guerre. Rentrée aa local 
•pour recevoir les autorités assistant au banquet. 

La banane 
contre les maladies infantiles. 

Dans une conférence faite à Lt Nouvelle-Orléans 
sur ' La banane aliment des enfants et tics nourrissons". 
le Professeur Meysenbug de l'Université de Tulane 
déclarait : 

J'ai donné au cours de l'année passée dea bananes 
à 90 enfants âgés de 4 mois à 2 ans qui n* s'étaient 
pas développes d'une façon satisfaisante. Lea résultrts 
les plus intéressants furent obtenus sur les enfea** 
souffrant da c istipation. Quelques uns furent com-
pl-temcnt guéris ; sur d'autres, on enregistra une amé-

I.-i banane peut être employée thérapeutiquement 
dans !< CM de scorbut. Ua enfant de 8 mois pesant 
11 livres était atteint de scorbut infantile. On lui fit 
prendre toute* les quatre heures 120e"*3 d'un mélange 
c -mpofé de 200 grammes de banane crue fouetté*) 
dans 570 t m 3 de lait. Aucun autre produit anti-scor­
butique ne fut administré, l'enfant absorba le mélange 
sans aucun trouble digestif, il prit du poids et guérit. 

On utilise encore avec succès les bananes dans le 
traitement de la gastro-entérite chronique qui est ua 
des troubles de la nutr.iion les plus fréquents chez 1er 
nourrissons et les jeunes enfants. 

Enfin, d'une façon générale, la banane réussit par­
faitement à faire prendre du poids aux enfants chétïfr 
au sortir d'une longue maladie. 

Les plus belles bananes. les plus nourrissantes, let 
plus savoureuses sont les banane* Fyffes. On le* 
reconnaît â leur taille, à leur couleur jaune d'or, è leur 
saveur idéale. Grâce à une vaste organisation maritime 
et terrestre. les FyrTes-Bananes ne sont présentées au 
public que parfaitement â point. Réclamez-les à votre 
fournisseur, mais n'acceptez comme véritable* Fyffes 
que celles provenant d'une ''main" de bananes postant 
l'étiquette bleue Fyffes. 

Œraiïu'iHarîMr 
CYSOING 

CAMPHIN-EN-PEVtLE 
CONCEPT DE L'AMICALE. — Aai.urd'hui «M-

•aawaa», à 13 h., dans la nl'e de M. Mozart, aara 
l:eu un grand concçrt org»nicé par l'Amicale dea 
A.-.rien* Bière», jui.i d'un bal. 

BTAT-CIVIL. — Xaifaance. — Cécile Schipmia. 
Pi-, > io»tions de auriat»». —* Cyrille Fiéret, culti­

vateur, et Berthe I.eleu, tans profeîaion, à Wilieiaa. 
— René Crosr, employé et Eujcuie Mor.dé, tii«a-
mata, 

AVIS 
A l'occasion des fêtes de Un 

d'année, la société coopérative 

UNION DE ROUBAIX-

TOURCOING, 35, rue Meyerbeer, 

à ROUBAIX, offre à sa nombreuse 

clientèle, pour le prix de 55 fr., 

un joli assortiment de 12 bouteilles 

de vins de Bordeaux, Bourgogne 

et Mousseux. 

> 
A PROPOS DE LA GARE DE CAISIEUX 

M. l.anR»mn. urof^t du N»rd, a .<":u au­
jourd'hui. MM. Pnttié\ sénateur, ot I.ierœan, 

| drpuré. .(ni ai i »»a|»aiaali al «ne dôl(i)rati<»n v*»uua 
pour lui parler de la <jurslinn de la ^aie tataar» 
nationale d* R;itMeux. 

Chaussures "NINA" 
?Pbla. Rua te Mouvaux. 20 bit - ROUBAIX 
S O U ' I E K h"x-ralf. B»ir et couleur. 

r«m»» 4 4 ^ 5 4 fr-
S O U L I E R 'l'i-»- r«nraia>. dame 5 4 fr. 
Artitle» niou'é» tout c lir. falireiura par la MaifOn 
Notre dernier» Création: SOULIER Hayta 
Nouveauté (Le Point d'Interrogation). °.1S58 

— 
FEUILLETON da «JOURNAL dt ROUBAIX» 

du 23 novembre 1930 N* 33. 

PAR GEORGES PRADEL 

En mvme temps, une main violente, l'un dea 
crampons lui appl iquai t la plu? verte des eor-
reetinn*. que l'on ne reçoit s éné ia l ement qu en 
ba» igf. 

Dame, oui ! Pour le sûr et le certain, l'huis­
sier Piquabois. l'officier iii inistcritl , tut eor-
1 i^é d'importance. 

Puis , il se retrouva sur ses pieils. 
Alors, ivre, fou, enraçé, de douleur et aussi 

df honte, il pressa la détente et déchargea son 
revolver dans la direction de l'ennemi qui 
venait de l'avranier de si belle façon. 

I.e> fenctres s'ouvraient, des lumières, dos 
ltnterne< a•••• uirnirtit, et l'on trouvait M.l'i-
n c e h o K a toi «• le d é s i n l o a n i e el 1011 réM>W«f 
fumant à la main. 

D a m e ! on pense si, dans le petit pays* on 
eu fit des gorges chaudes. 

Le pia est, c'est qne l'affaire s'ébruita. Dn 
mauvais plaisant écrivit cette surprenante 
aventure SUS imirnauT de la localité, et Ar-
.; ie Pinnerioa fut mandé nu n.ini c1 de 
KIT»». 

I . " . le I V - f u r e m île a l u . ttli iqtn l 'a:rau 
fcea de la l u i c ',•«: '" : 

J'ai aprl» par les j o u r n a u i la belle con-
d ç i u que TOUS menés a u F a o u , Monsieur P i -

quebois, et je vous ai l'ait appe ler pour voua 
en adresser toutes mes fé l ic i tat ions! L'ivresse 
seule, peut expliquer les actes révoltants aux­
quels se livre un officier ministériel ! . . . J e 
TOUS en fait mes compliments . Monsieur P i -
quebo i s ! . . . Ce sont des distractions très dis-
t iniruées! . . . Elles pourront vous coûter cherl . . . 
J-.rotichez!... Un mot, un seul mot sur T O U S ! , . . 
et je vous oblige à vendre votre c h a r g e ! . . . 
A l l e z ! . . . 

— Monsieur le Procureur, bredouilla Pique-
boi i . j 'ai été la vict ime d'un infâme guet-
a p p n s ! . . . 

T* magistrat, — un jeune, — accueill it 
cette déclaration par un éclat de rire ironi­
que. 

— Me prenez-vous pour un imbécile, et 
auriez-vous l ' impudence de vous moquer de 
moi T... J e TOUS ai dit de sor t i r . . . mainte­
nant, je TOUS l 'ordonne. . . A l l e z ! . . . 

La première fo i s que le malheureux huis­
sier v int passer la soirée chez la veuve Le 
D a n t e c la belle Anne-Marie fut prisa, à spn 
aspect, du plus i m V s t i i i ' e de* fou» r ires . . . 

E'e se tordait, avec des larmes, de vraies 
b r a i e s . . . et Piquebois auxsi pleurait, mais 
c'était de fureur et de rage. O h ! se Tenger! . . . 
se Tenger!••• Car Ala in Couédie avait dit à 
sa promise de quel le façon l' incident s'était 
p a s s é . . . e t la débordante hilarité d'Anna-
Marie n'nvait p a s d'autre cause. 

Ce fut sur ces entrefaites que le brave 
\ -'r. i>a til »(>ur «tetirtr s m fr'—e du service 

i i a i i ' . m e . cl que no»- avons b i t -a connu.a 
sauce à W d du foudroiiaut. 

Anne-Marie allait avoir dix-sept sus : da 
Faou et des «atours, c'était bien l s plos joli» 

tille que l'on put voir, et la plus saue, car il 
était impossible de rencontrer jeune tille plus 
^ertupusc et s'occupant moins de sa radieuse 
beauté. 

L'amour seul préserve de l'amour, et, on le 
sri l . c'est de tout coeur qu'Annc-Mui ic a imait 
Alain Couédie. 

— l! est parti , ton non a m i ! . . . Bon débar­
ras! s'écria la tanet Ursule en félicitant Ar­
sène Piquebois de l'embarquement de son en-
ntmi, il est p a r t i ! . . . Enfin, il est à bord, in 
escadre, pour de longs mois : nous avons du 
temps devant nous. 

« L'absence, ni le temps. — a dit Musset, 
— ne sont rien quavid on aiflie ». Contre so:i 
cttente, ces deux facteur- ne devaient pas 
venir en aide à l'affreux Piquebois. Anne-
Marie avait donné son cœur, sa fo i . et cela 
pour toujours . 

Mais il arriva un moment où, délivré de la 
crainte que lui inspirait la promiximité de 
son ennemi, le pet i t huissier se montra p lus 
que jamais empressé. D e plus, la tante Ursule 
l'i.cilitait les tête-à-tête de «a ircee avec son 
odieii p.-étendant. 

D'un autre côté, Piquebois,- cn-desoous 
main, par des créatures i lui, fa i sa i t courir 
le bruit de son prochain mariage avee la belle 
Anne-Marie . Ces bruits renouvelés sans cesse, 
parvinrent aux oreil les de Perr ine Couédie, 
qui n'en Toulut tenir aucun compte . Mais un 
méchant camarade écrivit à un sien ami à 
I..-H du Fo'.-'r-o..,..!. 

El A ' i i n , h son ton . , adij.-s;i ;. s:< mèrej nue 
lettre dans laquelle il lui exprimait son vio­
lent désespoir . 

Perrine Couédio n'aTait point ls langue dans 

su poclie. EIV a'Ia tout droit trouver la tante 
Ursule, et dame, entre quatre-z-veux. il y 
itit une formidable prise de bec. 

Et Perrine conclut, les deux poings sur les 
l..-.n(hc- : 

— Votre nièce est en aecovdailles avec mon 
gars, et je ne veux point que Piquebois y 
rouclie, autrement, lui aussi, il aura affaire 
à moi. 

Ursule I * Dantec voulut le prendre de très 
haut, mais Perrine ne se laissant pas intimi­
der, la prévint qu'elle avertirait le curé et le 
maire et qu'elle allait mettre Ann?-Marie sous 
l.i protection de la lot. 

— Au surplus, Mves-voas ce qu'elle va 
l'aire, et cela d ' j p i è s mon avis ?••• 

>i Ella est bonne ouvrière elle trouvera tou-
j . urs, avec ses dix doigts , à gagner sa v i e . . . 
Eh b i e n ! . . . El le va prendre uue chambre en 
ville, et nous verrons bien si le Piquebois 
osera en franchir le seuil. 

Et quand je devrais aller moi-même trou­
ver le préfet maritime, à Hre-t, nous verrons 
-1 i ' a ai pas '0 choit de veiller sur celle que 
iiM.ti H .io ;t c|><>u-er à son retour. » 

Ce qui fut fait . Anne-Marie quit ta sa tante 
s près avoir été maudite, bien entendu, p a r 
Ursule et avoir été taxée de monstre d'ingra­
titude, naturellement. 

— M s foi , ma tante, lui dit la belle fille, 
vous m'ares donné du pa in , c'est vrai, ma i s j e 
l'ai p'us a a s m u t qu'à mon tour arrosé de mes 
' i n r n . \"'ini!-'>"'o. qjrmi nue von- pfrajrirt 
ta "c, ie a",«'.lierai jartu s vus t w t é a pour 
moi. 

E t elle s'en f u t dans une pauvre pet i t s 
mansarde donnant sur une cour, en une mai-

cnti misérable du Faou. Un lit, une table, une 
chaise, un lavabo et une belle image de la 
bonne M"" Sainte-Anne, un cadeau d'Alain 
Couédie avant sou départ. 

Perrine avait bien offert l'hospitalité à sa 
future bru, mais celle-ci n'avait pas voulu 
l'accepte.-. 

— .Je dois gagner ma vie, ved.t elle, et le 
bon Dieu, qui m'a déjà protégée, me donnera 
bien la force et le courage. 

— H é l a s ; que de chagrins, que de douleurs 
i''avait-elle pas enocre à subir'..•• 

La tante Ursule, privée de sa nièce, recevait 
encore dans l'in'imité son bon Arsène Pique­
bois. 

— Ça viendra, — se tuait-elle â répéter. — 
ç> viendra, vous verrez . . . 

Un matin, tr iomphante, elle arrivait chez 
Arsène Piquebois. 

— Eh_bien! Ça y e s t ! . . . Qu'est-ce que j e 
vous d i s a i s ! . . . Lisez le journa l . . . 

C'était le récit de l'explosion qui avait e « 
lieu à bord du Foudroyant. 

Et. la viei'Ie sorcière se comp'aisa.t dans les 
• affreax détai's », se dé'ectant du désastre, 
heureuse de cette épouvantable catastrophe 
qui allait faire couler tant de larmes. 

— I l est m o r t ! . . . le p i ra te ! . . . le f o r b a n ! . . . 
Le nom d'Alain Couédie avait été imprimé, 

en effet, parmi les morts. E t Anne-Marie e t 
Perrine Couédie, la fiancée et la mère, avaient 
appr i s aussitôt l'affreuse nouvelle. 

Mi' combien 'a veuve s 1 i"B-neha ;t f. ee'tc 
l eur» d'avoir lais-é partir s j n fils!... C'était 
elle qui l'avait envoyé à U. mort. 

Lea deux f emmes pr irent le deuil , unirent 
leur chagrin s i épouvantable, auand u s e s u t » 

10 uvelie leur apporta au c i u r une légère es ­
pérance. 

Alain Couédie respirait encore. 
Mais en quel élat. zrand D i e u ! . , la. tête 

fendue, l'épaule bri -ée; il avait été transporté 
i l'hôpital d î Sj in ' . -Mamlrcr 

Oh ! combien . .nzurs, ces épnu.notables an*, 
goise»*'... Combien craelle». i t< m.'ovt.tndes 
s u i s fin, e°s attentes d:1 noiivel.es n'arrivant 
t a s . . . ces tor ures reconiniençsnt sans cesse. 

^ans doute, le rr.é lecin major avait consenti 
à envoyer un bulleiin hebdomadaire d î IsV 
santé d ) lilcss'-. Et le commandant l'errières 
d o n c ! . . . f.t 'e commandant 01 - ' . o n t . Mon­
sieur de Tiiéiouaniio. E: ' o n - e u - Mar-
v a n d e s . . . <•;• brave Mo:: -e ir Marin:!:1.1. ~, qui 
était de Brest, lui. qui avait é:é comme Coué­
die, dans le temps, e: qui écrirait i, la veuvt 
à la mère désolée : 

« Prenez bien courage. Vous verrez que 
uous arriverons à le s a u v e r ! . . » 

Cependant, les lettres des officiers deve­
naient plus rares. Les dernière- annonçaient 
un mieu s.visiUe dans l'étit du ttv'ade A'ain 
( otaéd'e, e. au nvutieni >ui «ou* ; ans vu la 
jol ie Aune-Marie Le Dantec se rendre ehea la 
veuve Couédie, la paurre fille, toujours an­
goissée, Tenait demander à aa vieil le amis , 
des nouvelles tant espérées, tant attendues «s 
qui manquaient totalement depuis un grand 
romb're de jours . 

— Non , ma filîe! — fit la veuve, en s s -
cviiant tristement la tê c, et > vs n'tondre ia 
demande d'Anne-M.v. ie, — non, ^a s'.-ia pour 
demain .peut-être, ai le bon D i e u et la ' 
sa ints A n n e l e permet tent . . . Mais l s : 
ne m'a rien encore seooité» Ci 1 
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